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Puccinia Actaeae-agropyri Ed. Fischer
et ses formes biologiques.

Par le Dr Eug. Mayor.

Manuscrit regu le 2 novembre 1936.

Dans un travail anterieur, j'ai montre que Puccinia Actaeae-agropyri
Ed. Fischer pouvait se subdiviser en 6 especes biologiques diffe-

rentes, dont une, il est vrai, n'est encore que theorique (P. Trollii-
elymij.1

Des lors, Mains 2 a fait paraitre une etude dans laquelle il groupe
toute une serie d'especes jusqu'ici individualists, sous le nom general
de Puccinia rubigo-vera (DC) Winter. Si on admet cette conception,
notre P. Actaeae-agropyri devient une simple forme biologique de
P. rubigo-vera. Anterieurement dejä, Cunningham 3 avait procede de la
meme maniere, mais en admettant le nom de Puccinia Elymi Westend.
Mains estime ce nom mal choisi et propose de le remplaeer par celui de
P. rubigo-vera. Dans son memoire, il ne cite pas moins de 56 formes
biologiques differentes de son P. rubigo-vera dans l'Ancien et le Nou-
veau Monde.

Gräce ä l'obligeance du professeur Tranzschel, j'ai pu reprendre et
completer l'etude experimental de la forme biologique pour laquelle
j'ai propose le nom de Trollii-agropyri, espece decrite par Tranzschel
sous le nom de Puccinia Dietrichiana. D'apres Mains, cette espece
devrait s'appeler Puccinia rubigo-vera (DC) Winter, f. sp. Dietrichiana
(Tranzschel) Mains; pour les raisons dejä indiquees anterieurement, je
lui prefererais le nom de f. sp. Trollii-agropyri.

A deux reprises, en automne 1932 et 1933, j'ai reiju de Russie, du
professeur Tranzschel, un abondant materiel d'experience de Agropy-
rurn caninum, provenant d'un endroit oh au printemps les Trollius
europaeus du voisinage sont infectes et presentent la formation d'eci-
dies.4 Je tiens ä exprimer ici ma reconnaissance au professeur Tranz-

1 Mayor, Eug.: L'Aecidium Hepaticae Beck dans le Jura. Bull. Soc. bot.
Suisse. T. XL, cahier 2, 1931, p. 40—55.

2 Mains, Edwin-B.: Host specialization in the leaf Rust of grasses, Puccinia
rubigo-vera. Papers of the Michigan Academy of Science, Arts and Lettres. Vol.
XVII, 1932, p. 199—394.

3 Cunningham, G.-H.: Relation of biologic specialization in the taxonomy of
the grass Rust. New. Zeal. Journ. Sei. Techn. 6, 1923, p. 157—166.

4 Province de Leningrad; au bord du fleuve Tossna, pres de la station de
chemin de fer de Stablino. 25 septembre 1932 et en automne 1933.
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schel pour le materiel d'experience qu'il a bien voulu mettre k ma
disposition, ce qui m'a permis d'etudier experimentalement cette espece,
de maniere ä pouvoir la comparer avec les autres formes biologiques
voisines. D'autre part, grace k l'obligeance du Museum botanique de

l'Universite de Zurich, j'ai pu obtenir toute une serie de graines de

Renonculacees les plus diverses, ce qui m'a permis de faire un grand
nombre d'essais d'infection et de pouvoir ainsi comparer ces diverses
formes biologiques entre elles. II voudra bien agreer l'expression de

toute ma reconnaissance.
Ces dernieres annees, j'ai pu encore etendre dans une certaine

mesure mes recherches experimentales, pour ce qui concerne les deux
formes biologiques Actaeae-elymi et Hepaticae-elymi; j'ai pu en particular

refaire et rectifier certains essais avec la forme Hepaticae-elymi.
En effet, en 1930 et 1931, j'avais obtenu des resultats negatifs dans

mes essais d'infection des especes du genre Delphinium, ce qui sem-
blait en contradiction avec les autres formes biologiques etudiees ante-
rieurement.

Jusqu'ici, la forme Hepaticae-elymi n'avait ete observee, en nature,
qu'ä quelques rares endroits du Jura Neuchätelois, dans les bois au-
dessus de Meuchatel. Je signalais dejä anterieurement qu'il serait fort
interessant de pouvoir preciser a quelle forme biologique devait se

rapporter VAecidium Hepaticae Beck, observe le 19 juillet 1919 par
F. von Tavel aux environs de Kandersteg. Grace ä l'obligeance du
Dr Blumer de Berne, ce mystere est maintenant eclairci et je le remer-
cie aussi bien de ses interessantes observations, que du materiel d'experience

qu'il a bien voulu mettre a ma disposition.
Muni de renseignements tres precis, le Dr Blumer a pu, le 5 juillet

1936, retrouver l'endroit ou les Anemone Hepatica portent des ecidies,
soit dans l'Ueschinental, au haut de la vallee de la Kander, au-dessus
de Kandersteg, k l'altitude d'environ 1500 m, ä l'endroit dit Pfenfert.
Les ecidies, ä maturite, etaient en assez grande quantite et le Dr Blumer
a eu l'amabilite de m'en faire parvenir immediatement, ä l'etat frais.

Avec ce materiel d'experience, j'ai tente d'infecter, ä Perreux, le
7 juillet, des plantes de Agropyrum caninum et Elymus europaeus, Les
derniers jours de juillet, j'ai obtenu la formation d'un petit nombre
d'uredos sur Elymus. L'infection est restee tres discrete, sur quelques
feuilles seulement; elle ne s'est pas propagee et il ne s'est developpe
aucun amas de teleutospores. Par contre les plantes en experience de

Agropyrum caninum sont toutes restees indemnes, de meme que celles
de Festuca violacea et Poa nemoralis que j'avais egalement tente
d'infecter.

Cette experience semblait bien indiquer que les ecidies de l'lleschi
nental sur Anemone Hepatica devaient se rapporter ä la forme
Hepaticae-elymi et pas ä la forme Hepaticae-agropyri. Cependant mon essai

11
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me laissait quelques doutes, vu le tres petit nombre d'uredos obtenus
experimentalement.

Le 13 septembre 1936, le Dr Blumer a fait de nouvelles observations

dans l'Ueschinental et a pu recolter des uredos et teleutospores
sur Elymus europaeus, ä l'endroit meme oh les hepatiques portaient
des ecidies au debut de juillet, tandis qu'il n'a releve aucune infection
sur Agropyrum caninum. Ainsi se trouve confirme que YAecidium Hepa-
ticae des environs de Kandersteg doit etre rattache ä la forme Hepa-
ticae-elymi.

Le Dr Blumer a ete assez heureux pour observer ce meme parasite
a un autre endroit des Alpes bernoises, le 4 octobre 1936 : « Zwischen
Faltschen-Allmend und der Kolbenbergli-Alp, alt. 1400 m, Suldtal,
Mülenen, Berner Oberland. » Les uredos et teleutospores sur Elymus
europaeus, qu'il a bien voulu me faire parvenir, montrent qu'on se
trouve en presence tres certainement de la meime forme Hepaticae-
elymi. D'ailleurs, k cöte des plantes infectees de Elymus europaeus se
trouvaient aussi des Anemone Hepatica, dont les feuilles presentent
l'aspect de Celles qui ont ete attaquees en ete par les ecidies. On ne
peut malheureusement plus constater la presence de vieilles ecidies,
mais tout laisse supposer qu'ä la fin de juin ou au debut de juillet les
hepatiques doivent en porter.

Ces observations toutes recentes du Dr Blumer, apportent une tres
interessante contribution ä la repartition geographique de ce parasite
en Suisse. II se rencontre done non seulement dans le Jura, oü des
recherches ulterieures demontreront certainement qu'on peut l'observer
ailleurs que dans le Jura neuchätelois, mais encore dans les Alpes.
Jusqu'ici il a ete observe k deux endroits des Alpes bernoises par le
Dr Blumer et il est fort probable qu'on le rencontrera encore ailleurs
dans un avenir plus ou moins proche.

Je crois inutile de revenir sur le detail de tous mes tres nombreux
essais d'infection entrepris dans le but de determiner sur quels botes
phanerogamiques se forment d'une part les ecidies et d'autre part les
uredos et teleutospores. Ce serait une enumeration longue et fastidieuse,
sans grand interet, car ce qui importe, ce sont les resultats obtenus.
Mes essais d'infection ont tous ete faits en serre, a Perreux et, dans la
mesure du possible, j'ai surtout tente d'infecter de jeunes semis de
l'annee. J'ai en effet souvent remarque que les jeunes plantes, meme
les cotyledons parfois, sont plus sensibles ä l'infection des especes que
j'avais en experience, que Celles ägees de deux ans ou davantage.

II me semble surtout interessant de comparer entre eux les divers
resultats obtenus et de les commenter, afin de mettre mieux en evidence
non seulement ce qui rapproche ces differentes formes biologiques, mais
encore ce qui les differencie les unes des autres.
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Je donnerai les resultats experimentaux que j'ai obtenus, aussi Jbien
ceux qui ont ete positifs que ceux qui ont ete negatifs. Je citerai egalement
les resultats des autres experimentateurs, de maniere ä avoir sous les yeux
tous les renseignements connus jusqu'ici sous la forme de tableaux aussi
clairs que possible. C'est de cette maniere que j'ai etabli les cinq tableaux
ci-apres, qui se retrouvent d'ailleurs en partie dans mon travail anterieur,
mais completes par mes experiences de ces dernieres annees. II ne sera
naturellement pas question de la forme Trollii-elymi, qui n'est que pure-
ment theorique, n'ayant encore jamais ete observee en nature, II est cepen-
dant fort probable qu'on la rencontrera une fois ou l'autre et alors il sera
du plus haut interet d'en faire une etude biologique detaillee, en vue de
sa comparaison avec les autres formes biologiques.

Une premiere remarque resulte des tableaux ci-dessous, c'est que les
uredos et teleutospores ne se forment que sur un höte phanerogamique
bien determine. Ainsi les deux formes Actaeae-elymi et Hepaticae-
elymi n'infectent que Elymus europaeus et pas d'autres graminees, en
particulier on n'obtient aucune infection experimentale de Agropyrum
caninum. De meine les formes Actaeae-agropyri et Trollü-agropyri n'ont
leurs uredos et teleutospores que sur Agropyrum caninum et pas sur
d'autres graminees; je n'ai en particulier jamais obtenu la plus petite
trace d'infection de Elymus europaeus. II est probable, pour ne pas dire
certain, que Juel aurait obtenu un resultat analogue avec la forme
Hepaticae-agropyri, s'il avait tente d'infecter Elymus europaeus.

Ces constatations justifient done la separation de ces diverses
formes biologiques, pour ce qui concerne les uredos et teleutospores.
Voyons maintenant ce qui en est pour les ecidies.

En comparant les tableaux ci-dessous, on est frappe par un
ensemble de faits qui necessitent certains developpements, sans compter
qu'il est indispensable d'accompagner les resultats experimentaux de
commentaires expliquant mieux ce qui resulte de toute cette etude
experimentale.

Un premier point est caracteristique, c'est que les plantes sur les-
quelles j'ai obtenu des pyenides et des ecidies appartiennent, dans la
famille des Renonculacees, presque toutes aux differents genres des
Helleborees et cela pour toutes les formes biologiques etudiees experi-
mentalement (Aconitum, Actaea, Aquilegia, Coptis, Delphinium, Eran-
ihis, Helleborus, Isopyrum, Leptopyrum, Nigella et Trollius). Si d'une
maniere generale, tous les genres des Helleborees se sont montres plus
ou moins sensibles a l'infection experimentale, il faut cependant relever
que Caltha palustris s'est montre entierement refractaire et cela malgre
de multiples essais repetes chaque annee. J'ai employe soit des jeunes
semis de l'annee, soit des plantes ägees de deux ans ou davantage et
toujours mes essais ont ete negatifs. II est interessant de relever cette
seule et assez singuliere exception.
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_Dans le groupe des Anemonees, les especes des genres Clematis,
Myosurus et, Ranunculus se sont montrees toutes refractaires et cela
malgre de tres nombreux essais repetes ä peu pres chaque annee. Dans
le genre Anemone, une seule espece s'est montree susceptible d'etre
infectee, Anemone Hepatica et de meme une seule espece dans le genre
Thalictrum, T. pyrrhocarpum. Enfin dans le genre Adonis, j'ai pu
infecter pour une des formes biologiques (Actaeae-elymi), A. aestivalis
et annuus.

Quant aux Paeoniees, elles se sont montrees refractaires ä toute
infection, du moins pour les deux Paeonia avec lesquels j'ai experiments

pour la forme Actaeae-elymi. II est probable et meme certain
que j'aurais obtenu des resultats analogues, si j'avais eu ä ma disposition

des Paeonia pour mes essais d'infection avec les autres formes
biologiques.

Un point tres important ä relever, c'est que chacune des especes
etudiees ci-dessous possede un höte phanerogamique de choix, sur lequel
se developpe toujours experimentalement une infection tres massive.
Sur toutes les autres plantes par contre, l'infection experimentale se
manifeste peu abondante, discrete ou plus ou moins difficile ä obtenir.
Dans ce dernier cas, il est souvent necessaire de repeter plusieurs fois
les essais, pour ne voir apparaitre que quelques rares point d'infection.
Ce sont precisement ces hotes de choix qu'on observe infectes en nature,
tandis que les autres, du moins jusqu'ici, n'ont pas encore ete mention-
nes en nature.

Pour la forme Actaeae-agropyri, l'höte de choix experimental est
Actaea spicata et c'est aussi sur cette plante qu'ont ete observees, en
nature, les pycnides et les eddies.

Pour la forme Actaeae-elymi, l'höte de choix est egalement Actaea
spicata. A cöte de cette plante, on obtient experimentalement une infection

tres abondante et ä peine un peu moins massive de Aconitum
Lycoctonum, Napellus et paniculatum, ainsi que des deux Helleborus
foetidus et viridis. Ce sont precisement sur ces memes phanerogames
qu'on peut recolter en nature les pycnides et les eddies.

Pour les deux formes Hepaticae-agropyri et Hepaticae-elymi, c'est
sur Anemone Hepatica qu'on obtiendra une infection tres massive et
c'est sur les hepatiques qu'on observera, en nature, les pycnides et les
eddies.

Enfin pour la forme Trollii-agropyri, ce sont sur les especes du
genre Trollius que se developpent experimentalement les pycnides et
les eddies d'une maniere tres massive et ce sera aussi sur ces plantes
qu'on les observera en nature (jusqu'ici, ä ma connaissance du moins,
sur Trollius europaeus seulement).

Comme je l'ai de ja dit, sur toutes les autres plantes signalees dans
les tableaux ci-dessous, je n'ai obtenu qu'une infection peu considerable,
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discrete ou ie developpement de quelques rares points d'infection. Assez

souvent je n'ai obtenu que la formation des pycnides; parfois, apres
maints essais, il est enfin apparu quelques ecidies arrivees lentement
et peniblement ä maturite. Remarquons encore que les plantes qui se

sont montrees les moins sensibles a l'infection et qui, de ce fait, ont
necessite le plus grand nombre d'essais, sont celles se rattachant aux
genres Isopyrum, Aquilegia, Adonis, Delphinium et surtout Trollius
i sauf bien entendu en ce qui concerne la forme Trollii-agropyri).

Ce sont surtout les tableaux II, IV et V qui sont les plus interessants
ä comparer entre eux, vu le grand nombre d'especes pbanerogamiques
avec lesquelles j'ai eu l'occasion de pouvoir experimenter.

Si j'avais pu disposer d'un materiel d'experience süffisant de la
forme Actaeae-agropyri, il est tres probable que j'aurais obtenu des

resultats analogues ä ceux de Actaeae-elymi, ces deux formes ne se dis-

tingant d'ailleurs entre elles que par l'höte phanerogamique sur lequel
se developpent les uredos et teleutospores. Experimentalement, j'ai
obtenu des pycnides et ecidies sur des representants de 5 genres des

Helleborees, ce qui laisse supposer que d'autres especes doivent etre
egalement plus ou moins sensibles ä l'infection, soit les memes ou tres
sensiblement les memes que pour la forme Actaeae-elymi.

D'apres les essais de Juel, la forme Hepaticae-agropyri a ses

ecidies non seulement sur Anemone Hepatica, mais encore sur Actaea
spicata. Dans la forme Hepaticae-elymi, qui lui est correspondante, j'ai
en vain tente d'infecter ä reiterees fois des plantes de Actaea spicata;
elles se sont toujours montrees entierement refractaires ä la plus petite
trace d'infection. D'autre part, Juel n'a obtenu que des resultats nega-
tifs avec Aconitum septentrionale et Trollius europaeus. Avec la forme
Hepaticae-elymi, j'ai reussi ä infecter toute une serie d'especes appar-
tenant au genre Aconitum; malheureusement je n'ai pas eu ä ma disposition

des plantes de A. septentrionale. J'ai cependant l'intime conviction

que je serais parvenu ä infecter cette espece, tout aussi bien que
les autres, si j'en avais eu la possibility Enfin sur plus de 20 essais,

j'ai obtenu de tres rares pycnides sur Trollius europaeus et tres diffi-
cilement de plus rares ecidies sur T. asiaticus.

Si on compare entre eux les tableaux II, IV et V, on constatera tout
d'abord que j'ai obtenu des pycnides et ecidies sur les memes plantes
du groupe des Helleborees, se rattachant aux genres Aconitum, Aquilegia,

Coptis, Delphinium, Eranthis, Helleborus, Leptopyrum et Nigella.
Ce sont lä tout autant d'liotes phanerogamiques plus ou moins sensibles
ä l'infection des trois formes etudiees plus specialement en grande serie.

Actaea spicata s'est montre d'une sensibilite extreme ä l'infection
des deux formes Actaeae-agropyri et Actaeae-elymi. J'ai obtenu une
infection nette, mais tres sensiblement moins massive avec Trollii-agropyri,

tandis que mes essais se sont tous montres negatifs, comme je
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viens de le dire, avec la forme Hepaticae-elymi, alors que Juel a obtenu
des ecidies avec la forme Hepaticae-agropyri.

Isopyrum thalictroides s'est montre tres regulierement sensible k
l'infection de la forme Actaeae-elymi, mais toujours d'une maniere tres
discrete, si bien que je n'ai obtenu que des pycnides et jamais des
ecidies ä maturite. Avec les deux autres formes, je n'ai eu que des
resultats negatifs.

Les especes du genre Trollius sont d'une sensibilite extreme k
l'infection de la forme Trollii-agropyri et on obtient toujours et facile-
ment une infection tres massive. Par contre, les Trollius sont presque
entierement refractaires a l'infection des autres formes. En effet, Trollius

asiaticus seul a manifeste une infection extremement discrete de la
forme Actaeae-elymi, avec formation de tres rares pycnides, tandis que
les T. europaeus, chinensis et Ledebourii sont restes indemnes k de
multiples essais repetes chaque annee. Nous avons dejä vu que Juel
n'a obtenu aucune trace d'infection avec la forme Hepaticae-agropyri.
Pour ce qui concerne la forme Hepaticae-elymi, je n'ai obtenu aucune
trace d'infection de Trollius chinensis. Sur T. europaeus, j'ai obtenu
deux fois seulement sur plus de 20 essais, une infection extremement
discrete avec formation de quelques rares pycnides, sans formation
d'ecidies. Enfin sur T. asiaticus, j'ai pu obtenir dans quelques essais la
formation d'un petit nombre de pycnides et une seule fois, tres lente-
ment, deux ou trois ecidies se sont developpees et sont arrivees tres
difficilement k maturite.

Anemone Hepatica est l'liote de choix de la forme Hepaticae-elytni
(et tres probablement aussi de Hepaticae-agropyri), mais seule cette
espece est sensible ä l'infection, alors que toutes les autres anemones
avec lesquelles j'ai expbrimente se sont montrees entierement refractaires

ä de tres nombreux essais de les infecter. Pour les deux autres
formes, toutes les especes du genre Anemone, y compris A. Hepatica,
n'ont presente aucune trace d'infection et cela apres des essais repetes
plusieurs fois chaque annee.

Les Adonis ne se sont montres sensibles ä l'infection que pour la
forme Actaeae-elymi.

Comme on peut le voir dans mes tableaux, j'ai tente d'infecter
toute une Serie de Thalictrum, sans jamais obtenir la plus petite trace
d'infection. Une seule espece cependant, T. pyrrhocarpum, s'est regu-
lieremenit montree sensible, mais faiblement, a l'infection des trois
formes, avec developpement non seulement des pycnides, mais encore
des ecidies. II s'agit lä d'un fait bien particulier, car on ne comprend
pas aisement pourquoi une seule espece de Thalictrum est sensible ä
l'infection des trois formes, alors que toutes les autres sont entierement
refractaires. J'ai fait pourtant chaque annee de tres nombreux essais
avec des plantes k tous les degres de developpement, soit avec de
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jeunes semis de l'annee, soit avec des plante's de deux ans, trois ans ou
davantage.

Tels sont les commentaires et reflections qui m'ont parus indispensables

pour la bönne comprehension et l'interpretation de mes tableaux.
Ainsi on saisira mieux, d'une part ce qui differencie ces diverses formes
biologiques et d'autre part ce qui les rapproche. II est evident qu'il
serait du plus haut interest de pouvoir etudier encore plus en detail les
deux formes Actaeae-agropyri et Hepaticae-agropyri. Cette etude n'ap-
portera vraisemblablement pas d'elements bien nouveaux et montrera
que ces deux especes infectent ä peu de chose pres les inemes hotes
phanerogamiques que les deux formes correspondantes, Actaeae-elymi
et Eepaticae-elymi.

Puccinia Actaeae-agropyri Ed. Fischer.

I.

f. up. Actaeae-agropyri typica
(essais de Fischer et essais personnels)

Resultats experimentaux Resultats experimentaux
positifs negatifs

Agropyrum caninum II. III. Elymus europaeus
Aconitum Lycoctonum 0.1. Agropyrum repens

— paniculatum 0.1. Festuca violacea
Actaea spicata 0.1. Poa nemoralis
Delphinium Consolida 0.1. Thalictrum aquilegifolium
Hellebores foetidus 0.1. — minus
Nigella damascena 0.1.

II.

f. sp. Actaeae-elymi
(essais personnels de 1909 ä 1936)

Resultats experimentaux Resultats experimentaux
positifs negatifs

Elymus europaeus II. III. Agropyrum caninum
— repens

Aconitum Anthora 0.1. Festuca rubra, var. commutata
— intermedium 0.1. — rubra, var. genuina
— Lycoctonum 0.1. — violacea
— Napellus 0.1. Poa nemoralis
— paniculatum 0.1.
— pyrenaicum 0.1. Anemone baldensis
— Stoerkianum 0.1. — Coronaria
— variegatum 0.1. — Hepatica
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f. sp. Actaeae-elymi
(essais personnels de 1909 ä 1936)

Resultats expdrimentaux Resultats expdrimentaux
positifs negatifs'

Actaea spicata 0.1. Anemone nemorosa
— Cimicifuga 0.1. — Pulsatilla

Adonis aestivalis 0.1. — ranunculoides
— annuus 0,1. — virginiana

Aquilegia alpina 0. Caltha palustris
— chrysantha 0. Clematis alpina
— coerulea 0. — recta
— fragrans 0. — orientalis
— glandulosa 0.1. Myosurus minimus
— nivea 0. Paeonia äff. officinalis
— olympica 0. — Moutan
— sibirica 0. Ranunculus abortivus
— Skinneri 0. — acer
— vulgaris 0. — arvensis

Coptis asplenifolia 0.1. — bulbosus
Delphinium Ajacis 0.1. — Ficaria

— cashmirianum 0.1. — platanifolius
— Consolida 0.1. — repens
— dictyocarpum 0.1. — silvaticus
— elatum 0.1. Thalictrum alpinum
— exaltatum 0.1. — aquilegifolium
— äff. exaltatum 0.1. — dipterocarpum
— nudicaule 0.1. — flavum
— staphysagria 0.1. — foetidum

Eranthis hiemalis 0.1. — minus
Helleborus caucasicus 0.1. Trollius chinensis

— foetidus 0.1. — europaeus
— niger 0.1. — Ledebourii
— triphyllus 0.1.
— viridis 0.1.

Isopyrum thalictroides 0.

Leptopyrum fumarioides 0.1.
Nigella arvensis 0.1.

— damascena 0.1.
— gailica 0.1.

Thalictrum pyrrhocarpum 0.1.
Trollius asiaticus 0.

nr.
f. sp. Hepaticae-agropyri

(essais de Juel)

Resultats experimentaux Resultats expdrimentaux
positifs negatifs

Agropyrum caninum II. III. Aconitum septentrionale

Actaena spicata 0.1. Trollius europaeus

Anemone Hepatica 0.1.
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IV.

f. sp. Hepaticae-elymi
(essais personnels de 1930 ä 1936)

Resultats experimentaux Resultats experimentaux
positifs negatifs

Elymus europaeus II. III. Agropyrum caninum

Aconitum intermedium 0.1. Actaea spicata
— Lycoctonum 0.1. Adonis aestivalis
— Napellus 0.1. — annuus
— pyrenaicum 0.1. Anemone baldensis
— Stoerkianum 0.1. — Coronaria
— variegatum 0.1. — montana

Aquilegia glandulosa 0. — nemorosa
— olympica 0. — Pulsatilla
— vulgaris 0.1. — silvestris

Anemone Hepatica 0.1. — virginiana
Coptis asplenifolia 0.1. Caltha palustris
Delphinium Ajacis 0.1. Clematis alpina

— cashmirianum 0.1. — Flammula
— Consolida 0.1. — Hendersoni
— elatum 0.1. — orientalis
— exaltatum 0.1. — recta
— staphysagria 0.1. — Viticella

Eranthis hiemalis 0.1. Isopyrum thalictroides
Helleborus foetidus 0.1. Myosurus minimus

— niger 0.1. Ranunculus acer
— triphyllus 0.1. — bulbosus
— viridis 0.1. — platanifolius

Leptopyrum fumarioides 0.1. — repens
Nigella arvensis 0.1. Thalictrum alpinum

— damascena 0.1. — angustifolium
— gallica 0.1. — aquilegifolium

Thalictrum pyrrhocarpum 0.1. — dipterocarpum
Trollius asiaticus 0.1. — flavum

— europaeus 0. — foetidum
— minus

Trollius chinensis

f. sp. Trollii-agropyri
(essai de Tranzschel et essais personnels en 1933 et 1934)

Resultats experimentaux Resultats experimentaux
positifs negatifs

Agropyrum caninum II. III. Elymus europaeus

Aconitum intermedium 0.1.
Poa nemoralis

—. Napellus 0.1. Anemone baldensis
— pyrenaicum 0.1. — Hepatica
— variegatum 0.1. — montana
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f. sp. Trollii-agropyri
(essais de Tranzschel et essais personnels en 1933 et 1934)

Resultats experimentaux Resultats experimentaux
positifs ne'gatif.s

Actaea spicata 0.1. Anemone Pulsatilla
Aquilegia vulgaris 0.1. — virginiana
Delphinium Ajacis 0.1. Clematis alpina

— cashmirianum 0.1. — Flammula
— Consolida 0.1. — Hendersoni
— elatum 0.1. — recta
— exaltatum 0.1. — Yiticella
— staphysagria 0.1. Isopyrum thalictroides

Eranthis hiemalis 0.1. Myosurus minimus
Helleborus foetidus 0.1. Ranunculus abortivus
Leptopyrum fumarioides 0.1. — acer
Nigella arvensis 0.1. — arvensis

— damascena 0.1. — bulbosus

— gallica 0.1. Thalictrum alpinum
Thalictrum pyrrhocarpum 0.1. — aquilegifolium
Trollius asiaticus 0.1. — foetidum

— chinensis 0.1. — minus

— europaeus 0.1.
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